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Le chiffre de la  
semaine :  

 

5,5 
C’est le pourcentage du 
taux de chômage stan-
dardisé dans la zone OC-
DE (Organisation de Coo-
pération et de Dévelop-
pement Economiques). 
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Chaque année, le 10 décem-
bre, est célébrée la journée 
internationale des droits de 
l’Homme. L’édition 2007 a 
aussi marqué le 59ème anni-
versaire de la Déclaration 
Universelle des Droits de 
l’Homme (adoptée par l’ONU 
le 10 décembre 1948). 
Les droits de l'homme, droits 
humains, ou droits de la per-
sonne [] désignent un concept 
selon lequel tout être humain 
possède des droits universels, 
quel que soit le droit positif en 
vigueur ou les autres facteurs 
locaux tels que l'ethnie ou la 
nationalité  
Les droits de l'homme sont 
donc des prérogatives recon-
nues aux individus, considé-
rées comme essentielles à la 
démocratie et à la paix, par 
conséquent généralement 
reconnues par des normes de 
valeur constitutionnelle et/ou 
par des conventions interna-
tionales, afin que leur respect 
soit assuré, si besoin est mê-
me contre l'État. 
Certaines personnes pensent 
que les abus de droits hu-
mains sont plus courants 
dans les dictatures que dans 
les démocraties parce que la 
Liberté d'expression et la Li-
berté de la presse a tendance 
à découvrir l'état abus orches-
tré et l'expose. Les abus néan-
moins de droits humains arri-
vent aussi dans les démocra-
ties. Par exemple, Amnesty 
International a dénoncé la 
gestion de la Prison de Guan-
tánamo par les États-Unis « un 
scandale de droits humains » 
dans une série de rapports. 

Le Secrétaire Général de l’O-
NU, Ban Ki Moon a dans son 
Message, à l’occasion  de la 
Journée des droits de l’hom-

me, rap-
pelé que 
la Décla-
r a t i o n 
u n i v e r -
selle des 
droits de 
l’homme 
est tout 
a u s s i 
i m p o r -
tante à 
n o t r e 
é p o q u e 
qu’elle l’était le jour de son 
adoption. Pourtant, les libertés 
fondamentales qui y sont énon-
cées ne sont toujours pas une 
réalité pour tous. Trop souvent, 
les gouvernements n’ont pas la 
volonté politique d’appliquer les 
normes Internationales aux-
quelles Ils ont accepté de se 
soumettre de leur plein gré. 
La journée des droits de l’hom-
me 2007 a marqué le début 
d’une année de célébration du 
soixantième anniversaire de la 
Déclaration universelle des 
droits de l’homme. L’ensemble 
des organismes des Nations 
Unies participeront à une cam-
pagne de promotion des idéaux 
et principes exprimés dans la 
Déclaration, à savoir la justice 
et l’égalité pour tous. Sous le 
thème « dignité et justice pour 
tous », cette campagne a pour 
but de nous rappeler que, dans 
un monde encore bouleversé 
par les horreurs de la Seconde 
Guerre mondiale, la Déclaration 
avait énoncé pour la première 
fois au niveau international un 
précepte qui nous semble au-
jourd’hui évident : celui de la 
dignité et de l’égalité intrinsè-
ques de tous les êtres humains 
Au Burkina Faso, le Ministère 
de la Promotion des Droits Hu-
mains a fait de la commémora-
tion de cette journée, une priori-

té. L’évènement a été mar-
qué par une cérémonie qui 
s’est déroulée à la salle des 
banquets de Ouaga 2000. 
Elle a réuni les membres de 
différentes structures de 
défense des droits de l’hom-
me, des membres du gouver-
nement, la représentante 
résidente a i du PNUD, des 
élèves et des étudiants. Cela 
a aussi une occasion pour le 
ministère de la promotion 
des droits de l’homme de 
procéder à la remise de prix 
aux lauréats du concours sur 
les droits humains et de 
procéder à des décorations 
de personnes physiques et 
morales qui se distinguent à 
travers leurs œuvres en fa-
veur de la défense des droits 
humains et/ou de la promo-
tion de la citoyenneté.  
Ce 59ème anniversaire de la 
Déclaration Universelle des 
Droits de l’Homme est pour 
tout un chacun une invite à 
œuvrer dans nos milieux 
respectifs pour la promotion 
des droits humains, car elle 
représente un défis majeur 
qui nécessite l’engagement 
permanent de tous les ac-
teurs de la vie publique. 
 

La Rédaction 



«le développem
ent hum

ain est une fin dont la croissance économ
ique est le m

onde» 
PNUD-KIBAI 

Les conférences internationales 
(Rio et Johannesburg), les 
conventions internationales, les 
recommandations de la Commis-
sion des Nations Unies pour le 
développement durable et les 
expériences menées par les pays 
pour l’appropriation du dévelop-
pement durable ont dégagé des 
principes et des objectifs qui font 
consensus. Il apparaît aujourd-
’hui nécessaire de faire partager 
cette vision par l’ensemble des 
acteurs dont l’engagement est 
nécessaire pour la mise en œu-
vre du développement durable : 
administrations, collectivités 
locales, acteurs économiques et 
sociaux, citoyens, associations. 
Si leur participation au proces-
sus de décision est bien identi-
fiée, les mécanismes d’informa-
tion, de mobilisation et les pro-
cessus d’appropriation sont en-
core à développer.  

 
Il est donc essentiel de dévelop-
per des méthodes permettant de 
partager le consensus sur la 
définition du développement 
durable, et la raison d’être de la 
Stratégie nationale de dévelop-
pement durable sur la base des 
conditions et préoccupations 
nationales.  
Compte tenu du fait que les pro-
jets inscrits dans le Cadre Straté-
gique de Lutte contre la Pauvreté 
et leurs objectifs sont considérés 
comme prioritaires par le gouver-
nement burkinabé, ils sont pris 
comme référence dans les négo-

ciations avec les partenaires 
techniques et financiers interna-
tionaux. Cette situation plaide 
pour l’existence d’un seul docu-
ment stratégique qui serve de 
référence à tous les acteurs et 
fédère tous les documents de 
planification 
Les recommandations des pairs 
au Burkina Faso sont présentées 
sous quatre rubriques :  

 
La Stratégie Nationale de Déve-
loppement Durable (SNDD) de-
vrait faire l’objet d’une volonté 
politique forte eu plus haut ni-
veau lui donnant une légitimité et 
une capacité de mobilisation au 
niveau local, régional, et sous 
régional. 
De plus, le CSLP contient déjà 
des éléments importants pour 
mener des politiques de dévelop-
pement durable, il devrait cepen-
dant évoluer dans son contenu 
pour devenir une Stratégie Natio-
nale de Développement Durable 
lors de sa révision de 2010 et le 
renforcement du pilier environne-
mental en synergie avec des pi-
liers économique et social du 
développement durable. 

L’élaboration et le suivi de la 
SNDD devraient s’appuyer sur 
une large participation  

 
 La SNDD devrait être le cadre 
général qui assure la cohérence 
avec en premier lieu le CSLP mais 
aussi la Politique nationale en 
matière d’environnement, le Pro-

gramme de développement rural et les 
autres politiques et stratégies nationa-
les. Pour cela elle devrait formellement 
reprendre ou intégrer, en assurant de 
la cohérence. 
La SNDD devrait être déclinée dans les 
différents secteurs économiques clés 
de façon à faire évoluer les modes de 
consommation et de production. 
 

Les ressources financières et les méca-
nismes de financement doivent contri-
buer davantage à la durabilité. 

La capacité des acteurs clés devrait 
être renforcée par la sensibilisation et 
la formation. 

Des outils d’évaluation à même de 
faire changer la vision de l’environne-
ment pour le développement durable, 
comme la gestion des services tirés 
des écosystèmes ou l’évaluation envi-
ronnementale stratégique, devraient 
être utilisés. 

Les dispositifs et mécanismes de suivi 
et d’évaluation existants devraient être 
maintenus et renforcés. 

 
Ces recommandations pourraient être 
progressivement mises en œuvre pour 
la préparation de la révision du CSLP 
en 2010 de façon à en faire une vérita-
ble Stratégie nationale de développe-
ment durable. Le délai devrait permet-
tre un véritable travail d’explication, de 
dialogue et de mobilisation pour favori-
ser l’appropriation et l’implication de 
tous les acteurs.  

Michèle Boro 
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CE QUE NOUS FAISONS : Revue par les pairs de la Stratégie 
nationale de développement durable du Burkina Faso  

Si votre messagerie électronique Micro-
soft Outlook est envahie d'e-mails, c'est-
à-dire plusieurs centaines ou milliers d'e
-mails, vous pouvez y mettre de l'ordre 
en quelques secondes en regroupant 
les messages par expéditeur. Ainsi tous 
les messages d'un même expéditeur 
seront regroupés ensemble. 

Pour cela, ouvrez Outlook, déroulez le 
menu Affichage, puis Affichage actuel 
et cliquez sur Par expéditeur pour l'ac-
tiver. 

 
Tous vos messages sont alors regrou-
pés par expéditeur. 

ASTUCES  :  Regrouper vos e-mails par expéditeur 
Outlook 



«l’équité intragénérationnelle com
pte tout autant que l’équité intergénérationnelle» 

d’activités, le Sous-Comité 
organise une retraite en vue 
de faire le bilan des actions 
entreprises, d’examiner les 
contraintes et les défis ma-
jeurs, de tirer les leçons et 
de dégager les perspectives 
ou priorités pour l’année à 
suivre. Les résultats issus 
de cette retraite permet-
tront de préparer la retraite 
des Chefs d’Agence vue de 
valider les différentes pro-
positions techniques issues 
des concertations prélimi-
naires des sous comités 
techniques et préciser les 
orientations de l’Équipe 
Pays pour la nouvelle an-
née. 
C’est dans cette optique 
que le   sous comité Opéra-
tions du SNU a organisé sa 

retraite les 7 et 8 Décembre 
2007 à Tenkodogo. L e princi-
pal objectif de l’atelier était de 
faire le bilan de l’exécution 
des activités de 2007, d’iden-
tifier et de planifier les actions 
pour 2008. 
Les différentes présentations 
et discussions en plénière 
qui ont jalonné l’atelier ont 
permis de :   
• faire le bilan des activités 

de 2007  
• Reviser les TDRs révisés 

du Sous comité Opérations  
• Identifier les nouveaux ser-

vices ou activités commu-
nes  

• Finaliser le plan d’action 
pour 2008  

 

Michèle Boro 

Dans le cadre de la ré-
forme des Nations Unies 
et de l’UNDAF 2006-
2010, le Sous- Comité 
Opérations composé 
des chargés des Opéra-
tions ou d’Administration 
des différentes agences 
du SNU a été mis en 
place. Ce Sous Comité 
a pour objectif d’assurer 
le suivi de la mise en 
œuvre des activités et 
services communs avec 
comme principes de ba-
se la transparence, l’é-
quité, l’objectivité et le 
« best value for money » 
pour le système des Na-
tions Unies. 
 
De façon systématique, 
au terme d’une année 
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BONNES PRATIQUES : RETRAITE DU SOUS COMITÉ OPÉRATIONS 
À TENKODOGO  

première main » de cer-
tains projets mis en œuvre 
par le gouvernement nigé-
rien avec l’appui financier 
du PNUD/Niger. Le projet 
d’appui au développement 
local de Tera, une des com-
posantes de la lutte contre 
la pauvreté au Niger, le 

centre de santé de la mère et 
de l’enfant de Djagourou et le 
site de 
l’Unité de 
C u l t u r e 
A t t e l é e 
( U C A )
… . s o n t 
a u t a n t 
de pro-
jets visi-
tés. 
Zinedine 
Zidane a 

été nommé ambassadeur itiné-
rant du PNUD en 2001 avec pour 
mission de mobiliser les citoyens 
du monde entier en faveur de la 
lutte contre la pauvreté. Un défi 
qu’il entend relever avec le sou-
tien des populations, car la lutte 
contre la pauvreté et l’atteinte 
des Objectifs du Millénaire pour le 
Développement sont une affaire 
de tous. 

Michèle Boro 

L’ancienne star du Football 
Zinedine Zidane a choisi le 
Niger parmi 20 pays qui lui 
ont été proposés pour sa 
première sortie en tant 
qu’ambassadeur itinérant 
du PNUD contre la pauvreté. 
Au cours de son séjour dans 
ce pays, Zinedine Zidane qui 
a décidé se consacrer son 
temps à lutter contre la pau-
vreté a effectué plusieurs 
visites. Elles lui ont permis 
de faire une « évaluation de 

FOCUS : VISITE DE ZINEDINE ZIDANE AU NIGER 



«l’égalité sociologique entre les sexes ne va pas nécessairem
ent de pair avec une croissance économ

ique forte» 
PNUD-KIBAI Page 4  

Sait, tous deux de l'Algérie du 
Fonds des Nations Unies pour la 
Population (UNFPA.  

• Le Programme des Nations 
Unies pour le Développement 
(PNUD) déplore le décès de 
Hind Boukroufa et Djamel Rez-
zoug, tous deux de l'Algérie et 
de Steven Olejas, du Danemark.  

• le Programme Alimentaire Mon-
dial (PAM) déplore la disparition 

de Gina Luna, 
des Philippi-
nes.  
Malheureuse-
ment, il reste 
encore des 
p e r s o n n e s 
portées dispa-
rues. 
Par ailleurs, le 
S e c r é t a i r e 
général a dé-
pêché l’Admi-
nistrateur du 
P r o g r a m m e 
des Nations 

Unies pour le Développement 
(PNUD), Kemal Dervis, sur le terrain.  
Ce dernier a espéré « qu'au-delà des 
condamnations, la communauté 
internationale apprécierait l'impor-
tance de prendre des mesures 
concrètes pour soutenir les Nations 
Unies et les travailleurs humanitai-
res et du développement » 
Michèle Boro 

Les attentats perpétrés en 
Algérie, le mardi 11 décembre 
dernier a fait des victimes au 
sein du personnel du Système 
des Nations Unies. En effet la 
porte-parole adjointe du Secré-
taire général, Marie Okabé a 
rapporté la mort d'au moins 
11 fonctionnaires des Nations 
Unies.  
Pour le moment, neuf noms 
ont été confirmés parmi les 
victimes des attentats à la 
bombe qui ont frappé le bâti-
ment du PNUD. Il s’agit de : 
• Babacar Ndiaye, du Sénégal, 

du Département de la sécuri-
té,  

• Hanniche Abel-Rahim, de 
l'Algérie, de l'Organisation 
Internationale du Travail 
(OIT),  

• de Nabil Slimani, de l'Algérie, 
du Haut Commissariat des 
Nations Unies pour les Réfu-
giés (UNHCR).  

• Adnane Souilah et Kamel 

FOCUS : ATTENTAT D’ALGER - LE SYSTEME DES NATIONS UNIES 
DUREMENT TOUCHE 

mais pas tous de la même façon. 
Les personnes les plus vulnéra-
bles sont les plus rudement frap-
pées. Celles qui ont le moins 
contribué à l'apparition du problè-
me en subissent les pires consé-
quences et « Nous avons une obli-
gation éthique de réparer cette 
injustice. Nous avons le devoir de 
protéger les plus vulnérables » 
selon Ban Ki-Moon.  
Le Secrétaire général a insisté 
devant les hauts représentants et 
ministres réunis à la Conférence 

des Nations Unies sur les change-
ments climatiques de Bali sur le fait 
que « le changement climatique est 
tout autant une chance qu'une me-
nace ».  
« Une chance d'instaurer une nouvel-
le ère, celle de l'économie « verte » 
et d'un développement réellement 
durable. De nouvelles économies 
peuvent et doivent croître en rédui-

sant les émissions de carbone en 
même temps qu'elles créent des em-
plois et font reculer la pauvreté ».  
La conférence qui se termine en prin-
cipe ce jour, devrait permettre de 
faire changer les attitudes afin de 
veiller à ce que les besoins des popu-
lations les plus vulnérables soient 
satisfaits car ils occupent une place 
centrale dans les négociations et le 
processus de prise de décisions. 
Michèle Boro 

Du 3 au 14 décembre 2007 se 
tient à Bali, une conférence 
des Nations Unies sur les 
Changements climatiques. Cet-
te rencontre est une occasion 
exceptionnelle de mettre les 
populations les plus pauvres et 
les vulnérables du monde au 
cœur de la lutte contre les 
changements climatiques. 
Comme l’indique le Rapport 
Mondial sur le Développement 
Humain 2007/2008 publié 
récemment par le Programme 
des Nations Unies pour le Dé-
veloppement (PNUD), lutter 
contre les changements : la 
solidarité humaine dans un 
monde divisé, il est possible de 
prendre des mesures efficaces, 
économiques et indispensa-
bles. La question de l'équité 
est cruciale. Le changement 
climatique nous touche tous, 

FOCUS : CONFERENCE DES NATIONS UNIES SUR LES 
CHANGEMENTS CLIMATIQUES 

L’Administrateur du PNUD réconfortant une blessée 



«les ^politiques d’ajustem
ent ont souvent stabilisé les budgets en déstabilisant la vie des personnes» 

PNUD-KIBAI 

Le kangourou symboli-
se parfaitement l'Aus-
tralie. Kangourou vient 
du grec et signifie 
"grand pied". Avec ses 
pattes arrières démesu-
rées qui lui servent de 
ressorts et sa poche 
marsupiale, le kan-
gourou porte bien son 
nom. 
Si le kangourou roux 
(Macropus rufus) est 
le plus connu, il existe 
en fait de nombreuses 
espèces de kangou-
rous de la taille d'un 
rat à celui d'un hom-
me.  

Le kangourou a colo-
nisé tous les milieux, 
du désert à la forêt, 
en passant par le 
bush  

Les kangourous ont 
dans l'estomac une 
bactérie qui permet à 
leurs flatulences de ne 
pas contenir de métha-
ne, un gaz qui favorise 
le réchauffement clima-
tique. 

Des scientifiques étu-
dient la possibilité de 
transplanter cette bac-
térie dans l'estomac 
des moutons. 
Les pets écologiques 
des kangourous inté-
ressent de plus en plus 
les scientifiques. En 
Australie, certains es-
saient de transplanter 
une bactérie propre aux 
kangourous dans l'esto-

mac des moutons et des 
bovins afin que leurs fla-
tulences ne contiennent 
plus de méthane. Un gaz 
qui favorise le réchauffe-
m e n t  c l i m a t i q u e . 
  

Grâce à cette bactérie, 
les gaz des kangourous 
ne contiennent pas de 
méthane, à l'inverse des 
vaches et des moutons 
dont les flatulences peu-
vent représenter un fort 
pourcentage du volume 
total des émissions de 
gaz à effet de serre. 
"14% des émissions de 
toutes origines en Aus-
tralie proviennent des 
entrailles des bovins et 
des ovins", a affirmé jeu-
di Athol Klieve, un scien-
tifique travaillant au sein 
d'un programme mis en 
place par le gouverne-
ment de l'Etat du Queen-
sland (nord-est). "Et si 
vous prenez le cas d'au-
tres pays, comme la 

Nouvelle-Zélande où l'éleva-
ge est plus développé, le ni-
veau atteint environ 50%", a-t
- i l  déc laré  à  l 'AFP. 
  
Les chercheurs ont égale-
ment affirmé que cette bacté-

rie permettait une digestion 
des aliments plus efficace et 
pourrait potentiellement en-
traîner une économie de plu-
sieurs millions de dollars en 
coût alimentaire pour les éle-
veurs. "Non seulement, les 
animaux n'émettront plus de 
méthane, mais en plus ils ti-
reront 10 à 15% d'énergie 
supplémentaire de ce qu'ils 
mangent", a déclaré Athol 
Klieve. Mais les travaux n'en 
sont qu'à leurs balbutie-
ments : l'isolement de cette 
bactérie devrait prendre envi-
ron trois ans avant de pouvoir 
commencer à élaborer une 
technique pour la transplan-
ter chez les vaches et les 
moutons. 
  
(Source internet) 
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LE SAVIEZ-VOUS ? : Les pets écolos des kangourous contre le 
réchauffement  



«le contrôle des individus sur leur destinée dépend de l’expansion des potentialités de l’individu» 
PNUD-KIBAI 

Michèle Stoltz est titulaire 
d’un Master of Science en 
Géographie obtenu à l’U-
niversité de Heidelberg 
(Allemagne), en passant 
par un Bachelor en Scien-
ce Marine de l’Université 

J a m e s  C o o k 
(Australie). 
 
Après avoir travaillé 
en tant que Junior 
Technical Assistant 
au Lux-Development 
Project SIG III, elle est 
depuis le 4 décembre 
 dernier Junior Pro-
fessional Officer 
(JPO) au PNUD-
Burkina, Unité Éner-
gie et Environne-
ment. 
 
Elle interviendra dans 

les domaines de la gestion 
durable des ressources 
naturelles et l’amélioration 
des revenus et de la sécu-
rité alimentaire pour les 
groupes vulnérables. 
 Le visage souriant et la 

mine toujours détendue, Mi-
chèle cette luxembourgeoise 
née le 26 mars1976 compte 
jouer sa partition dans la lutte 
contre la pauvreté et l’atteinte 
des Objectifs du Millénaire 
pour le Développement au Bur-
kina Faso. 
 
En l’espace d’une semaine et 
selon ce qui lui a été donné de 
voir, Michèle s’est déjà fait une 
opinion du personnel du PNUD 
qu’elle trouve accueillant, sym-
pathique et surtout ouvert. 
 
Pour le moment célibataire et 
sans enfant, elle a pour loisirs, 
la natation, les Voyages, le 
Ttrekking, le Cinéma, la Lectu-
re, la Musique et la Photogra-
phie. 
Michèle Boro 
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PORTRAIT : MADEMOISELLE MICHELE STOLTZ - LA 
NOUVELLE JPO, MOTIVEE POUR RELEVER LES 
DEFIS 

Mademoiselle Michèle Stoltz 

La retraite annuelle du sous-
comité programme (SCP) et de 
l’unité d’appui à la coordination 
(UAC) a été organisée les 13 et 14 
décembre 2007 à Ouagadougou. 
Elle avait comme objectif principal 
de faire le bilan des plans de tra-
vail 2007 de ses différentes struc-
tures et de dégager les acquis, 
leçons apprises ainsi que les défis 
à relever en 2008. Ainsi, chaque 
entité (SCP, UAC et les 7 groupes 
thématiques) a présenté son bilan. 
 

Les conclusions de cette retraite 
serviront, avec celles des autres 
sous-comités (opérations, commu-
nication et urgences) à rendre 
compte à l’équipe pays et obtenir 
ses orientations pour l’intervention 
du SNU en 2008. Elles permet-
tront également l’élaboration du 

rapport du Coordonnateur Rési-
dent.   
 

Cette rencontre a permis égale-
ment d’animer une session d’orien-
tation générale sur la programma-
tion conjointe et les programmes 
conjoints (élaboration, exécution, 
gestion). Elle a permis, en dehors 

de la présentation, d’échanger 
sur l’expérience des program-
mes conjoints au Burkina Faso 
et de relever des questions 
importantes pour renforcer 
l’efficacité de l’action du systè-
me des Nations Unies. 
 

Enfin, les participants se sont 
penchés sur les priorités d’ac-
tion pour 2008 notamment la 
détermination des thèmes 
stratégiques à porter à l’inten-
tion des chefs d’agence pour 

leur retraite annuelle de planification 
prévue en janvier, le processus de prépa-
ration de la revue à mi-parcours de l’UN-
DAF prévue au premier trimestre 2008 et 
l’articulation, en terme de chronogram-
me, avec la revue des Agences et celle du 
CSLP. 

Véronique Zoromé 

BONNES PRATIQUES : RETRAITE DU SOUS-COMITE PROGRAMME - 
LE SYSTEME DES NATIONS UNIES FAIT SON BILAN 
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 Le docteur Fofana bénéficie d’un 
congé du 11 Décembre 2007 au  
1er  janvier 2008.  
 
L’Equipe de rédaction de PNUD 
KIBAI souhaite une très bonne 
fête de Tabaski ou fête du mou-
ton, à tous les fidèles musulmans 
le 19 décembre 2007. 
 
L’Equipe « We Care » organise  des 
séances de sensibilisation sur le 
VIH SIDA les lundi 17 et mardi 18 
décembre 2007 à partir de 10 heu-
res dans la salle de réunion du 5è-

me étage. Il sera projeté un film inti-
tulé« l’épidémie de l’ombre » suivi 
de débat. Les séances d’animation 
seront assurées par le CIC DOC. 
 

La session ordinaire du comité 
de pilotage du Programme na-
tional plates formes multifonc-
tionnelles s'est tenue le Ven-
dredi 14 Décembre 2007 à par-
tir de 09h dans la salle de ré-
union l'Unité nationale de coor-
dination du programme sous la 
présidence du Secrétaire Gé-
néral du Ministère de l'Econo-
mie et des Finances, président 
de séance. 
 
Notre collègue Gaëtan Ouédrao-
go des Opérations, effectue une 
mission d'appui auprès du bu-
reau du PNUD Tchad pour leur 
Asset Management dans ATLAS. 

DÉTENTE : RIONS UN PEU 

Une dame avec son bébé (1an ) 
dans une poussette fait ses cour-
ses dans un supermarché. Elle finit 
et se dirige vers la caisse. A peine 
a-t-elle franchi la limite de la sortie 
que l'alarme se met à retentir. Inu-
tile de vous dire que les vigiles se 
précipitent vers elle: "videz vos po-
ches Madame". Elle les vide, rien. 
"Je n'ai rien volé, faites  revoir vos 
alarmes! ". "Pas si vite, votre sac. 
Elle vide son sac, toujours  rien. 
Les vigiles s'excusent et la dame 
sort, mais  l' alarme retentit de 
plus belle. "Attendez Madame, pas 
si vite, faites-nous voir cette pous-
sette de plus près". Ils fouillent et 
trouvent un poulet frais et une piz-
za: "Ha haaa, s'exclament les vigi-
les, et c'est quoi ça ?" Déconcer-
tée, la dame se tourne vers le bé-
bé et lui dit: "je t'avais pourtant dit 
de demander, quand tu as faim !!" 
 

C'est une très vieille dame qui vient 
de faire son marché. Elle a deux gros 
cabats au bout des bras avec les 
poireaux qui sortent et tout et 
tout .Elle apostrophe deux gamins. 
-Dite donc les petits gars, vous ne 
pourriez pas m'aider, une pauv' viel-
le comme moi  
Hé la vielle tu nous donnes quoi en 
échange ? 
Ben vous m'amenez ça chez moi et 
pis j'vous donne du shiiit à tous les 
deux. 
-Du chit !!!! Tu t'fous de nous la viel-
le, t'as pas de shit toi ?! 
Comment ça je n’ai pas de shiiit, 
vous croyez qu’je n’ai pas été jeune? 
Il lui remonte ses deux gros cabats 
et quand, épuisés, au cinquième 
étage de sa vielle maison, ils lui de-
mandent leur récompense, 
elle dit: shiiit orange ou shiiit ci-
tron !... 

PNUD 
Immeuble des Nations Unies 
01 BP 575 Ouagadougou 01 
Burkina Faso 
 
 
Tél.  : 226.50.30.67.62/63/64 
Fac-similé : 226.50.31.04.70 
Courriel  :  registry.bf@undp.org 
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